
Monseigneur Thierry JORDAN 
 

En conclusion de l’ouverture 
Le soir du 3 janvier 2017. 

Notes non revues par l’auteur 
 

 
 
Quatre choses que je porte à votre attention : 
 
Mon premier souci pour vous est votre vie spirituelle  
 Trouvez-vous un accompagnateur spirituel, c’est un frère aîné à qui on peut tout dire. 
 Ça existe au séminaire…  
 Un confesseur qui soit dans vos parages. Pas quelqu’un avec qui on travaille.  
 Le bréviaire de l’Église pour tous.  
 
Changements d’habitudes  
 Personne n’a eu l’idée de demander comment on vit chez vous. Que ce soit un échange 
d’expériences. Partage de compétence et d’amitié.  
 Souci d’habituer les gens à accueillir dans l’amitié.  
 Approfondir le rapport à l’argent : ceux qui vous aident ne sont pas les plus riches.  

Nous sommes dans un pays bien organisé, certes, mais le coût de la vie quotidienne est élevé, 
cela coûte cher et beaucoup n’en profitent pas.  

 
Les prêtres comme pasteur  
 Le pasteur est l’homme de tous, il doit être capable d’accueillir toutes les sensibilités.  
 Essayer de dépasser service – pouvoir. 
 Le Pape ne veut pas qu’on reste derrière le bureau. Il faut prendre des initiatives.  
 
Le Prêtre en tant que ministre ordonné.  
 Étonnement de découvrir les diacres permanents.  
 Les évêques veulent rester simples avec vous. 
 
 
Conclusions  

1. Vous trouverez la joie dans votre cœur quand on vit son temps de mission comme une 
chance. 

2. Vous n’êtes pas des saints ni des héros, mais des gens comme tout le monde : tout 
changement est un déracinement et oblige à des changements intérieurs.  C’est vrai aussi 
pour ceux qui vous accueillent.  

3. Vous avez été choqués par des jeunes gens qui vivent en concubinage … aimez les gens tels 
qu’ils sont, mais pas leur fragilité. En les aimant, on leur donne une chance de cheminer un 
peu.  


